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Ne sous-estimez jamais le pouvoir de dévotion du Fils de Dieu, ni non plus le 

pouvoir de dévotion du dieu qu'il adore. Car c'est de lui-même qu'il met son 

pouvoir sur l'autel à son dieu, que ce soit le dieu qu'il a fait ou le Dieu qui l'a créé. 

C'est pourquoi son esclavage est aussi complet que sa liberté. Il obéira seulement 

au dieu qu'il accueille.  
 

Le dieu de la crucifixion exige qu'il crucifie et ses adorateurs obéissent. En son 

nom ils se crucifient eux-mêmes, croyant par là que le pouvoir du Fils de Dieu est 

né du sacrifice et de la douleur.  
 

Le Dieu de la Résurrection n'exige rien. Il ne veut rien lui enlever. Il ne demande 

pas l'obéissance puisque l'obéissance implique la soumission. Tout ce qu’Il veut, 

c’est seulement que vous appreniez votre propre volonté et que vous la suiviez, 

non pas dans l'esprit de sacrifice et de soumission, mais dans l’immense bonheur 

de la liberté.  

 

La Résurrection vous contraint au bonheur parce qu'elle est le symbole de la joie. 

Le pouvoir entier de sa contrainte repose sur le fait qu'elle représente ce que vous 

voulez être.  La liberté de laisser derrière vous chaque chose qui vous blesse, qui 

vous humilie et qui vous effraie ne peut pas vous être inculquée. Mais cela peut 

vous être offert à travers la grâce de Dieu, et vous pouvez aussi l'accepter par sa 

grâce. Dieu est généreux envers son Fils, l'acceptant sans question comme étant le 

Sien.  
 

Et vous qui est le vôtre ? Le Père vous a donné tout ce qui est sien, en plus de Lui-

même avec eux tous. Gardez-les dans leur Résurrection car autrement vous ne 

vous éveillerez pas en Dieu en sécurité et entouré par ce qui est vôtre pour 

toujours. Vous ne trouverez pas la paix avant d'avoir enlevé tous les clous des 

mains du Fils de Dieu, ni avant d'avoir enlevé la dernière épine de son front. 

L'amour de Dieu entoure son Fils que condamne le dieu de la crucifixion. 

N'enseignez pas que je suis mort en vain. Enseignez plutôt que je ne suis pas mort 

en démontrant que je vis en vous. Défaire la crucifixion du Fils de Dieu est le 

travail de la rédemption, dans lequel chacun a un rôle d'égale valeur.  
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Dieu ne juge pas son Fils. Il est absolument irréprochable.  S'étant donné Lui-

même à lui comment pourrait-il en être autrement ? C’est vous qui vous êtes cloué 

vous-même sur une croix. C’est vous qui avez placé une couronne d'épines sur 

votre propre tête. Mais vous ne pouvez pas crucifier le Fils de Dieu car la Volonté 

de Dieu est immuable et éternelle, elle ne peut pas mourir.       
 

Son Fils a été rédimé de sa propre crucifixion. Vous ne pouvez pas assigner à la 

mort celui à qui Dieu a donné la vie éternelle. Le rêve de crucifixion repose encore 

lourdement sur vos yeux, mais ce que vous voyez dans vos rêves n'est pas la 

Réalité. Tout le temps que vous percevez le Fils de Dieu comme étant crucifié, 

vous êtes endormi. Aussi longtemps que vous croyez pouvoir le crucifier, vous 

faites des cauchemars. Vous qui commencez à vous éveiller vous êtes encore 

conscient de vos rêves, vous ne les avez pas encore tout à fait oubliés.  

 

L'oubli des rêves ainsi que la conscience christique viennent avec l'éveil des autres 

à partager votre rédemption. Vous allez vous éveiller à votre propre appel car 

l'appel à s'éveiller est déjà en vous. Si je vis en vous, c'est que vous êtes éveillé. 

Mais vous devez maintenant faire les oeuvres que j'accomplis à travers vous, 

sinon vous ne percevrez pas que je les ai faits pour vous et en vous.  
 

N'établissez aucune limite sur ce que vous croyez que je peux faire à travers vous, 

sinon vous n'accepterez pas tout ce que je peux faire pour vous. C'est pourtant déjà 

fait, et à moins que vous donniez tout ce que vous avez reçu, vous ne saurez pas 

qu’il vit votre rédempteur, ni que vous vous êtes éveillé à Lui. La rédemption est 

reconnue seulement quand elle est partagée.  Le Fils de Dieu est déjà sauvé. 

Amenez seulement cette conscience à la Filiation et vous aurez un rôle aussi 

valable que le mien dans la rédemption.  Votre rôle est pareil au mien puisque vous 

l'apprenez de moi. Si vous croyez que votre rôle est limité, vous ne faites que 

limiter le mien.  
 

Il n'y a pas d'ordre de difficultés dans les miracles parce que tous les Fils de Dieu 

sont d'égale valeur. Leur égalité est leur Unicité. Le pouvoir entier de Dieu réside 

dans chaque partie de Lui. Rien de contradictoire à Sa volonté n'est ni grand ni 

petit puisque ce qui n'existe pas n'a ni taille, ni mesure. À Dieu toute chose est 

possible. Au Christ il est donné d'être comme le Père.  
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